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Illustrations M. Francey

A Varazze:

Un centre
cP etudes pour
normaliens
romands

Roland Joost, president de la
Commission vaudoise et membre de la
Commission nationale de la Croix-
Rouge suisse de la Jeunesse

La formation des membres du corps
enseignant qui assument en fait la
direction des groupes scolaires, affi-
lies au mouvement de la Croix-Rouge
de la Jeunesse fait partie du deve-
loppement qu'une Societe nationale
desire donner ä la preparation et ä

l'activite de ses membres juniors.
C'est ainsi que la Croix-Rouge suisse
a mis sur pied cette annee un cours
qui pour la premiere fois s'est etendu
sur deux semaines et etait exclusive-
ment destine ä des Normaliens et
Normaliennes suisses romands. Ce

cours s'est deroule ä la «Casa Henry -
Dunant » de Varazze du 29 juillet au
12 aoüt. Son programme comporta
notamment, des exposes detailles sur
I'organisation, les taches de la Croix-
Rouge et les Conventions de Geneve,
ainsi qu'un cours de premiers soins.
Place sous la direction de M. et de
Mm" Michel Cusin, tous deux insti-
tuteurs, et avec le concours de M.
Paul Tenthorey, infirmier-chef ä

l'Höpital cantonal de Lausanne, et
de M. Jean-Daniel Roy, professeur
de culture physique, il fut suivi par
20 participants, soit 10 jeunes gens et
10 jeunes filles et son succes fut tel
que cette experience pionniere sera
repetee ä l'avenir.

*

Une nappe doree piquee de bleu vert,
brodee de palmes immobiles, au
point de surjet, bordee d'un bleu de
prusse en dentelles; au centre, en or
plus fonce, se dressent la tour et les
ailes d'une sorte de monastere oriental,

la « Casa Henry-Dunant » de
Varazze. A l'ombre des murs baignes

d'une moiteur mauve, par groupes
de cinq, dans des attitudes aban-
donnees, dignes d'un sculpteur flo-
rentin, vingt normaliens romands
meditent, parlent ä voix basse. Une
jeune fille accroupie prend des notes.
Le fremissement des pages feuille-
tees, ä la recherche d'une verite di-
dactique, est ponctue d'un appel de
cigale, seule note frenetique dans ce
chaud climat sirupeux.
Et cependant l'on travaille: nos futurs
educateurs, dont les Fribourgeois
sont dejä couronnes du brevet offi-
ciel, preparent une legon sur les
Conventions de Geneve. Us imaginent
dejä la classe qu'ils vont conduire,
des cet automne ou des le printemps
prochain, ils voient ces petits hommes
que la terre romande va leur confier
presque tout de suite, et 1'amour
ferme qu'ils leur portent dejä em-
preint leurs visages d'un sourire
grave.
Iis ont appris beaucoup, dans leurs
Ecoles Normales respectives, sur le
plan de l'enseignement, ils y ont
meme acquis la foi dans leur
profession, et maintenant, ä Varazze, au
cours de ces deux semaines du 29

juillet au 12 aoüt, ils se rendent
compte que leur enseignement des
techniques scolaires resterait sans
valeur, d'une secheresse absurde,
s'ils n'y melaient une education hu-
maine: « l'essentiel, ce ne sont ni la
matiere ni les livres, le socle du
monument pedagogique, c'est le
respect de la personne ».

Le socle du monument leur a ete
offert par la Croix-Rouge suisse,
dont le secretaire general adjoint,
M. Jean Pascalis, a dresse les
elements dans un brillant expose sur

1'institution qui nous tient ä cceur,
le jour de l'ouverture du camp. Deux
films ont montre ä nos futurs maitres
d'ecole, les taches multiples de notre
Croix-Rouge. Si nos Normaliens
manquent d'experience, ils ont pu
beneficier, dans leurs travaux de re-
cherches, de celle de leurs aines, M.
et Mme Michel Cusin, directeurs du
centre d'etudes, qui ont suivi pas ä

pas, chez leurs jeunes collegues, la
germination vigoureuse des idees
d'Henry Dunant.
«Un esprit sain dans un corps sain»,
dit un precepte educatif: chaque
matin, un jeune homme et une jeune
fille, ä tour de role, donne une legon
de gymnastique, preparee ä l'aide
du manuel federal; puis M. Jean-
Daniel Roy, maitre de gymnastique,
entraine cette jeunesse dans des
exercices nouveaux qui sement l'en-
thousiasme pour toute la journee.
L'apres-midi, ä la plage de Cogoleto,
M. Roy entraine futurs maitres et
maitresses ä un cours de sauvetage,
au nom de la Societe suisse de Sauvetage.

Un examen final, pour l'obten-
tion du brevet I, a eu lieu ä Yver-
don, en septembre.
Durant cinq matinees, soit ä la salle
de cours, soit ä l'ombre des palmiers,
nos jeunes gens ont participe active-
ment ä un cours de secourisme,
selon le programme impose par la
Commission medicale suisse. M. Paul
Tenthorey, infirmier-chef ä l'Höpital

cantonal de Lausanne, fut un
instructeur entrainant, d'une bonne
humeur communicative. Un membre
de la Commission nationale de la
Croix-Rouge de la Jeunesse s'attacha
particulierement ä l'enseignement
theorique de ce cours et, ä la suite



d'une epreuve finale, ä laquelle par-
ticiperent avec succes non seulement
les eleves, mais aussi les maitres et
directeurs du camp, une attestation
speciale fut remise ä tous: ce sont
24 classes romandes qui, tres bientöt,
recevront un cours « Jeunes Secou-
ristes», donne par ceux qui trou-
verent tant de joie au Centre d'etudes
de Varazze.
Apres le travail, la detente, la douche,
les repas bien equilibres, adaptes au
climat par M. et Mm<- Corti, sympa-
thiques administrateurs de la mai-
son, on retrouve notre jeunesse bran-
dissant linges, vaisselle, et chansons
ä 1'office, d'une part, affrontant un
tournoi de ping-pong, d'autre part.
On est alle se meler ä la vie des
quais de Varazze, le soir; on a plonge,
un certain lundi, dans les hautes et
basses rues de Genes, avant de navi-
guer dans les eaux du port, oü 1'on
a pu juger d'une activite economique
febrile, dont la Suisse tire aussi profit.
Le soir, alors qu'une brise bienfai-
sante tendait le drapeau de la Croix-
Rouge de la Jeunesse, les hötes de
la « Casa Henry-Dunant » s'asseyent
en cercle, dans 1'herbe rousse. Leurs
silhouettes se detachent sur l'hori-
zon du large, oü une chaine de car-
gos rampent vers Genes. Dans le
calme, un vieux maitre d'ecole rap-
porte ses experiences vecues dans
une classe Croix-Rouge Jeunesse; il
livre ses secrets: comment 1'am-
biance d'une ecole peut etre trans-
formee, comment conduire une
education de 1'entraide greffee sur les
programmes officiels, comment le
maitre descend de son piedestal de
magister au niveau de ses enfants,
pour les emmener ensuite, sur des
bases democratiques d'estime mu-
tuelle, vers 1'ideal d'Henry Dunant.
Et les etudes s'en portent mieux,
sur le bateau de la Croix-Rouge de
la Jeunesse, et le port des examens
est atteint sans amertume. Plus de
deux mille classes romandes voguent
ainsi avec sürete, respectant vie et
sante, pratiquant 1'entraide et la
comprehension internationale. Les
silhouettes s'estompent, taches noires
sur le fond gris de la mer oü courent

des flammes violettes. Alors M. Cu-
sin saisit sa guitare et, par le sortilege

des chansons, voix claires et voix
graves evoquent le pays romand, canton

par canton. La cigale s'est tue.
II est tard, il faudrait rejoindre les
dortoirs, mais la chaleur de l'amitie
nous tient la, dans le velours de la
nuit, et l'on chante encore un air
dedie au secretaire romand de la
Croix-Rouge de la Jeunesse ä qui
nous devons des heures si douces.
Enfin, des gorges s'envolent de pa-

thetiques « alouettes », en l'honneur
de notre ami M. Schussele, directeur
international de la Croix-Rouge de
la Jeunesse, en route probablement
pour le Canada.

*

La guitare s'est tue, les ombres hu-
maines se sont effacees, la Casa s'est
endormie: les Normaliens romands
revent de leurs futurs eleves, dont
ils feront les hommes de demain.
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